
 

Compte rendu – Randonnée Bénevise Tussac 

26/09/2022 
Chantal, Anne, André, Maryse, Jacqueline, Erick, Béatrice, Viviane, Yves, Marie-

Andrée,  

 

Après les « récupérations » par covoiturage, nous avons retrouvé Chantal au Col 

du Fau. Direction Benevise où nous attendait Marie-Andrée. 

 

Le départ est donné à 9 H 45. Il fait un peu frisquet, ce qui ne semble pas être 

le sentiment de Chantal qui commence la rando en tee-shirt et passera le short 

très peu de temps après le départ. 

Chantal nous fait traverser le village de Bennevise, puis nous débutons l’ascension 

par un sentier connu d’elle seule, qui croise des pistes, des sentiers et nous évite 

heureusement la montée par la piste forestière que nous sommes toutefois 

obligés d’emprunter un peu pour déboucher sur les bergeries de Tussac, vaste 

plateau magnifique à l’entrée de la Réserve des Hauts-Plateaux. 



 

Nous suivons ensuite un vallon et nous découvrons, perdue au milieu des pins, une 

petite maison ; « la cabane inconnue » dira Chantal, mignonne construction, 

ouverte pour permettre aux randonneurs de s’y reposer à l’abri. Surprenant, 

cette cabane est carrelée en rouge, des rideaux aux fenêtres, très propre, et 

dispose d’un bat-flanc, d’une table (avec toile cirée) et de chaises (rare sur le 

Vercors Sud). 

 

 

Hélas, ce n’est pas le but de la randonnée et nous reprenons la marche. Chantal 

nous prévient qu’à partir de là, il n’y a plus de chemin et qu’il faut faire confiance 

à Iphigénie. 

  



Une petite halte en bordure de falaise nous permet d’admirer, en contrebas, le 

vallon d’Archiane. 

 

Après cette pause photos, nous suivons consciencieusement Chantal pour ne pas 

nous perdre. Quelques champignons essaient de nous barrer le chemin, mais ils 

sont majoritairement sans intérêt, du moins pour nos papilles peu connaisseuses. 

Quelques gentianes ont dû se tromper de saison et égaient un peu la pelouse 

toutefois un peu reverdie. 

 

  



Nous longeons toujours la falaise qui offre de temps en temps de belles 

perspectives sur le vallon d’Archiane et arrivons enfin au « point haut » qui nous 

permet une vue, un peu ennuagée toutefois, sur le Glandasse, le Mont Aiguille, le 

Grand Veymont, le Jocou et autres que nous ne savons pas identifier (même 

Chantal !...). 

 

 

 

  



La pause pique-nique est la bienvenue, à l’abri de buis pour éviter le petit vent 

frais qui oblige Chantal à se rhabiller, c’est tout dire ! 

 

 



Un vautour nous survole et Chantal nous dit qu’elle a toujours rendez-vous à cet 

endroit avec lui et que, si elle siffle, il ameute ses congénères. Ce jour-là, la 

démonstration n’a pas été très convaincante. 

La température ayant fraîchi, nous ne nous attardons pas pour la sieste. D’autre 

part, après la rando, la route est encore longue jusqu’à Grenoble. 

 

Toujours sans chemin précis, nous passons par le « Pré de Toine », étendue bien 

herbeuse en bordure de laquelle nous découvrons une autre petite cabane, 

fermée celle-là (probablement une cabane de berger). 

 

 

Nous rejoignons ensuite un chemin bien tracé, qui peut permettre de gagner 

Combeau et son célèbre vallon.  

 

Retour aux bergeries de Tussac où nous empruntons la piste forestière sur une 

longue distance avant de découvrir, dans un virage, un cairn, placé par Chantal, et 

qui nous emmène doucement par un sentier, au parking de Benevise. 

 



 

Comme indiqué sur le projet de la randonnée, nous gagnons les voitures à 15 h 30  

 

Dénivelé 700 m et Distance 14 km. 

 

Marie Andrée 
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